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POIDS ET MONNAIES 

D E T OMIS 
PI. IV et V. 



La ville moderne de Conslanlza occupe la place de l’an- 
tique Tomis; les nombreuses inscriptions, portant le nom 
de la cité et retrouvées dans son enceinte, ne laissent aucun 
doute à ce sujet. Nous y avons recueilli nous-même en 
moins de quatre ans plus de quatre cents médailles de Tomis, 
et ce fait à lui seul suffirait pour fixer en ce point le site de 
la ville. Nous y avons acquis aussi trois poids autonomes 
appartenant à la même cité. La présente étude nous a été 
suggérée par le classement de ces matériaux ; nous aurions 
attendu pour la faire plus complète, la publication du 
deuxième volume de M. Pick sur les monnaies de la Mésie, 
si nous avions pu espérer trouver dans son livre la pesée 
des monnaies autonomes de Tomis. Malheureusement cet 
intéressant et savant ouvrage présente sur ce point une 
regrettable lacune, car l’auteur n’y donne que très rarement 
le poids des monnaies de bronze. Les planches relatives à 
Tomis qui sont attachées au premier volume nous donnent 
ainsi au point de vue des espèces monétaires presque tous 
les renseignements contenus dans le livre, et nous avons 
dû nous en contenter. 



www.dacoromanica.ro 



4 



Al. C. SÛUTZO 



1161 



Nous diviserons notre travail en cinq parties. 

Nous étudierons dans la première les poids de Tomis; 
dans la seconde, les monnaies autonomes de Tomis les plus 
anciennes ou de la première époque ; dans la troisième, les 
monnaies autonomes de Tomis de la seconde époque, et les 
monnaies antérieures à l’empire ; dans la quatrième , les 
monnaies impériales antérieures au système des pièces 
marquées; dans la cinquième, enfin, les monnaies impériales 
appartenant au système des pièces marquées, qui sont de 
beaucoup les plus nombreuses. 



I 



POIDS DE TOMIS 

Nous connaissons cinq poids autonomes de Tomis. En 
voici la description dans l’ordre de leur découverte : 




Fig-. 1. 



1 . Poids triangulaire en plomb, représentant le buste 
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d’Hermès, à gauche, coiffé du pétase avec le caducée obli- 
quement placé sur la poitrine. Légende : TEHPO [Fie/. 1 ) ! . 

Il pèse 161 grammes. Ce poids a été trouvé à Constantza, et 
appartient au Musée de Bucarest; il représente un quart de 
raine. Le nom de magistral qu’il porte se retrouve., sur une 
monnaie autonome de la ville (Pl. IV, /) 2 écrit de la même 
manière ; il est donc tout à fait certain que ce monument 
appartient à Tomis, et se rapporte à une mine autonome de 
la ville pesant environ 644 grammes. 

2. Poids triangulaire en plomb trouvé à Tomis, et repré- 
sentant le même buste d’Hermès, avec le caducée placé de 
la même manière. Légende : TPITH (Fig. 2) 3 . 

Il pèse 212 gr. 20, et représente sans conteste le tiers 
d’une mine aulonome de Tomis, pesant environ 636 gr. 60, 
qui est évidemment la même que la précédente. 

Ces deux poids, qui sont les mieux conservés de tous, 
nous donnent ainsi pour la valeur de la mine autonome de 
Tomis un poids d’environ 640 grammes qui paraît être le 
poids normal de cette unité. 

3. Poids triangulaire en plomb, représentant la tête d’un 
Dioscure (?) à. gauche, coiffée du pileus. Légende : TO en 
haut, et H Ma gauche et à droite en bas (Fig. 3) 4 . 

Il représente une demi-mine, et pèse 191 grammes envi- 
ron ; mais le* trou qu’il porte à la partie supérieure lui a fait 

1. Nous avons publié ce monument clans notre première étude sur les poids 
antiques (Etalons pondéraux primitifs et lingots monétaires, Rev. roum. d’Arcli., 
1884), et nous l’avons reproduit en 1806 dans notre travail sur les poids de Tomis 
( Revue belge de Num ., 1896, p. 389, pl. X, 1). 

2. ('elle monnaie a déjà été publiée dans la Rev. belge de Num., 1896, p. 391, 
pl. X, 2. 

3. Ce poids appartient au Musée de Bucarest. Il a été publié pour la première 
fois par M. Bormann dans les Areh. epigr. MiUhcil. ans Œsterreich-Ungarn , 
1891. Nous l'avons reproduit, Rev. belge de Num., 1896, pl. X. 3. 

4. Nous avons publié ce poids dans la Rev. belge de Num., J 896. 
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perdre plus de deux grammes de son poids, et l’unité à 
laquelle il se rapporte était probablement supérieure à 
600 grammes. D’autre part, il a été trouvé à Tomis, et porte 
le nom de la ville ; on doit donc, à notre avis, Je considérer 
comme se rapportant à la même unité que les précédents. 

4. Poids triangulaire en plomb représentant la tête 
d’Hermès, de face, coiffée du pétase ; à droite, la lettre O 
de TO est bien visible; dessous, on lit : TETAPTH 1 {Fig. -/). 




Fie. 



Il pèse 143 grammes, et représente un quart de mine. Ce 
poids, usé et fatigué, appartient probablement aussi à la 
mine autonome de Tomis dont nous avons plus haut fixé 
la valeur. 

5. Poids triangulaire en plomb, d’une fabrique plus gros- 
sière que les précédents. Il représente un buste viril, à 
gauche, qui paraît être celui d’Hermès; il semble coiflé du 
pétase, mais un coup de pioche a écrasé le métal en ce 

1. Ce poids, trouvé à Constanlza, lait partie de notre collection. 
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point, et il est difficile d’établir la certitude. Au-dessus de 
la tête, on lit : M (?) L 

Il pèse 625 grammes, et représente une mine de Tomis 
entière, de la même espèce que les autres, et dont nous 
posséderions ainsi : 



La mine entière 


(N° 5) 


625 


marque M. 


La demie 


(N° 3) 


291 


H- M. 


Le tiers 


(N° 2) 


212 


TPITH. 


Le quart 


(X° 1) 


161 


TE HPO. 


— 


(N® 4) 


143 


— TETAPTH 



II 



MONNAIES AUTONOMES DE TOMIS 
DE LA PREMIÈRE ÉPOQUE 

Les plus anciennes monnaies de Tomis dateraient, au dire 
de M. Pick 2 , du ii c siècle seulement avant J. -C.; elles nous 
paraissent, en général, moins récentes et du même âge que 
celles de la ville voisine de Callatia. En effet, nous ne con- 
naissons qu’une seule monnaie d’argent appartenant à Tomis, 
mais elle ne peut être très postérieure aux pièces d’argent 
de Callatia , et à cette monnaie d’argent se rattachent des 
monnaies de bronze qui ne sont pas parmi les plus anciennes 
de la ville. Les grosses pièces de bronze de Tomis, du 
module 6 à 6 y 2 , qui portent au droit la tête laurée de 
Jupiter, à droite, et, au revers, un aigle dans une couronne 
de chêne (PL IV, /), paraissent être les plus anciennes 

1. Il a clé trouvé à Constanlza, et fait partie de notre collection. On aurait, 
dit-on, trouvé en môme temps une monnaie de l'empereur Géta, que nous avons 
acquise : ce fait indiquerait l’emploi persistant à Tomis de l’unité pondérale auto- 
nome à la fin du ni® siècle. 

2. Die antiken M Un zen Nord-Griechenlands , 1898. 
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monnaies de la cité ; elles portent en haut le nom de la ville 
TOMI, et en bas un nom de magistrat. 

Ces monnaies pèsent, en général, de 9 à 12 grammes; 
mais il en est de plus lourdes, qui dépassent 1.3 grammes. 

Voici le poids des pièces de ce genre (pie nous possédons, 
avec l’indication des noms de magistrats inscrits, et des con- 
tremarques qui s’y trouvent appliquées : 



AICXPI 


13 gr. 20. 


— 


1 1 gr. 70. 


— 


9 gr. 90. 


HPO 


11 gr. 35. 


MHN 


9 gr. 50. — Tête d’Arès en contremarque. 


KAAAH 


8 gr. 15. 


AE 


9 gr. 60. 


HPA 


7 gr. 25 (Usée). 


<t>HÀ 


7 gr. 70 (Usée). 


Effacée 


7 gr. 70. — Tête d’IIélios — Tête d’Hermès 



Tête d’Arès en contremarque. 



Si l’on rapproche le poids do ces monnaies de celui de 
l’ étalon pondéral de la ville, qui était, nous l’avons établi 
plus haut, d’environ 640 grammes, on devra reconnaître 
dans ces pièces de bronze des cinquantièmes ou double-cen- 
tièmes de la mine de Tomis. 

Le poids normal de ces monnaies est donc d’environ 
12 gr. 80, et il s’accorde très bien avec leurs poids effectifs. 

Nous laisserons un instant de côté les pièces de bronze 
de module plus petit qui, par leurs types et leurs poids, 
paraissent être des fractions de celles décrites ci-dessus, pour 
nous occuper de monnaies du même module (6 à 6 ! / 2 ) et à 
peu près de même poids d’apparence moins anciennes. 

Elles portent, au droit, les têtes accolées des Dioscures, 
à droite [PL /V, !<?), et, au revers, les chevaux en liberté de 
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ces divinités, et la légende TOMI, avec un nom de magistrat, 
dont le plus répandu esl nOCEl (Samoç) , que nous retrou- 
verons bientôt sur une monnaie d’argent et sur des monnaies 
de bronze de plus petit module. Ces monnaies pèsent, en 
général, de 9 à 10 grammes, et sont évidemment de même 
espèce que les précédentes. D’autre part, parmi les mon- 
naies de Tomis du module 5, on rencontre des pièces qui 
présentent au revers le type des protomes de chevaux et qui 
pèsent de 6 à 7 grammes (PL IV, S). Ainsi les grosses 
pièces portent au revers les chevaux tout entiers, tandis que 
les pièces plus petites, et pesant environ moitié moins, ne 
nous offrent que les protomes de ces animaux. On en peut 
conclure, il nous semble, que les monnaies du grand module 
sont des pièces entières ou unitaires, et celles de 6 à 7 grammes, 
des demis. 

En rapprochant ce résultat de ce que nous avons dit plus 
haut au sujet du poids normal des grosses pièces, on en 
déduit que Y unité monétaire de bronze de la ville de Tomis 
était à l’origine une monnaie de bronze, qui pesait norma- 
lement 12 gr. 80. 

Le nom de cette monnaie ne nous est pas directement 
connu, mais une inscription trouvée à Tomis, et indiquée par 
M. Pick [ , fait mention du chalque, et cette dénomination 
pourrait très bien s’appliquer à nos grosses pièces. Quoi 
qu’il en soit, pour la facilité du langage, et sans considérer 
le nom comme définitif, nous désignerons dorénavant sous 
le nom de chalque, Limité monétaire de Tomis . 

Nous possédons quatre chalques de Tomis au type des 
têtes accolées des Dioscures. Voici leurs poids, avec l’indi- 
cation des noms de magistrats, ainsi que celles des contre- 
marques qu’elles présentent : 

1 . Die antiken Miiiizen, p. ( J0, note 1 . 
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nOCEl 9 sr. 18. 

O 

— 8 gr. 60. — Tête d’Hermès, en contremarque. 

Effacé 9 gr. 55. — Tête d’Hermès — Tète de Déméter 
— Tête d’Arès. 

Effacé 8 gr. 40. — Télé d’Hermès — Tête de Déméter? 

Avant de nous occuper des monnaies de bronzé d’un 
module plus petit, et représentant des fractions du ehalque, 
nous devons étudier la monnaie d’argent de la ville, con- 
temporaine des chalques, aux têtes accolées des Dioscures, 
décrits plus haut. 

Cette monnaie d’argent 1 [Pl. IV, 4) porte au droit la tête 
laurée d’Apollon, à droite, et au revers le trépied avec la 
légende TOMI nOCEl. Quoique le métal de la pièce soit assez 
fortement oxydé, elle pèse encore 3 gr. 05, et paraît repré- 
senter 2 une demi-drachme (demi-centième) de la mine pon- 
dérale de Tomis. 

Son poids normal paraît donc être de 3 gr. 20, et la pièce 
double ou unitaire, la drachme d’argent normale de Tomis, 
devait peser 6 gr. 40. On sait qu’en Grèce à cette époque l’ar- 
gent valait environ 120 fois son poids de bronze ; notre hémi- 
draclnne de Tomis valait donc 30 chalques de Tomis, et la 
drachme d’argent en valait par suite 60. Cette pièce valait 
en même temps 90 chalques macédoniens. x\u point de vue 
attique, la drachme d’argent de Tomis pesait 1 j / 2 drachme 
attique d’argent ou 9 oboles, et l’ hémidrachme 4 ! / 2 oboles 
attiques d’argent. Il est intéressant de remarquer que deux 
des monnaies d’argent de Callatia décrites par M. Pick 

1. On ne connaissait jusqu’à ce jour aucune monnaie d'argent appartenant à la 
ville de Tomis. 

2. Nous devons prévenir le lecteur que l’étude métrologique de la pièce d’ar- 
gent de Tomis (unique jusqu'ici), n’étant basée que sur un seul document, ne 
présente encore aucun degré de certitude, et nous ne l’aurions même pas essayée 
si le poids effectif de notre exemplaire ne se rapprochait pas autant du poids 
théorique normal de la demi-drachme de Tomis. 
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(p. 98) ont des poids très voisins de celui de notre pièce 
d’argent de Tomis (l’exemplaire de Copenhague pèse 3 gr. 
12, celui de Londres 2 gr. 83). Il se pourrait donc cpie les 
monnaies d’argent de Tomis et de Gallatia fussent de la 
même espèce. 

Nous ne connaissons malheureusement qu’un exemplaire 
incomplet des étalons pondéraux de Callatia; il représente 
[Fig. 5) une tête radiée du Soleil, de face, qui rappelle celle 




Fig. 5. 



figurée sur les monnaies de Rhodes, et au revers la massue 
et l’arc dans son étui, qui se retrouvent sur les monnaies 
d’argent de Callatia 1 . La marque TE indique le quart. Le 
poids est brisé et a perdu plus du quart, peut-être même le 
tiers de son poids. Comme il pèse encore 110 grammes, 
quoique mutilé, on peut être certain qu’il n’appartient pas à 
l’étalon attique. On aurait pu, du reste, le prévoir, car les 
pièces d’argent de Callatia sont étrangères aussi au système 
de la drachme attique. Il existe donc de sérieux motifs de 
croire que l’unité pondérale de Callatia était la même que 

1 Ce poids fait partie de notre collection. 
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celle de Tomis , et que le système monétaire autonome des 
deux cités était également commun. Parmi les bronzes de 
Callatia ceux qui portent au droit la tête d’Apollon, et au 
revers le trépied avec légende KAAAÀ Tl ANON- pourraient 
être ainsi considérés comme des chalques analogues à* ceux 
de Tomis; leur poids est de 8 et 9 grammes environ, 
tandis que des monnaies d’un module sensiblement plus 
petit, qui offrent au droit la tête de Dionysos, et au revers 
un nom de magistrat dans une couronne de lierre, corres- 
pondraient au demi-chalque (leur poids varie entre 5 et 
0 grammes). Il convient d’étudier au même point de vue 
comparatif la numismatique d’Istrus. Nous ne possédons 
malheureusement pas de monuments pondéraux de cette 
ville ; mais il est probable que cet étalon de pesée n’était pas 
la mine attique, car les pièces d’argent d’Istrus ne sont pas 
de poids attique. Ces monnaies sont de plusieurs espèces. 
Les plus grandes, et aussi les plus communes, paraissent 
être des drachmes. Elles ne pèsent ordinairement que 
o */ 2 grammes environ, mais les plus anciennes ont des poids 
beaucoup plus forts. M. Pick cite les suivantes qui pèsent 
plus de 6 grammes : 

7,02 — 6;88 — 6,82 — 6,37 (n°40o); 6,74 — 6,75 (n° 406) ; 
6,65 (n° 407); 6,83 — 6,68 — 6,22 (n“408); 6,99—6,82 — 
6,82 (n° 409); 6,70 — 6,28 (n° 411); 6,84 (n° 412) ; 6,85 

— 6,77 — 6,65 (n° 413) ; 6,56, 6,50 (n° 414) ; 6,97 — 6,75 

— 6,54 (n° 415); 6,39 — 6,38 — 6,35 — 6,07 — 6,02 
(n°416); 6,05 (n° 417). 

Le surpoids de cgs monnaies archaïques dTstrus est même 
si constant et si fort, qu’il semble rattacher ces pièces à 
une unité pondérale plus lourde encore que la mine de 
Tomis. 

Les pièces d’argent divisionnaires décrites par M. Pick 
sont de deux sortes : les n os 443 et suivants jusqu’à 452, au 
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nombre de 1 1 , pèsent de 1 gr. 05 à 1 gr. 54 ; elles paraissent 
représenter des quarts d’unité. 

Les n üs 452 et 453, qui pèsent 0 gr. 37 et 0 gr. 30, 
seraient des 16 es (?). 

Entre ces deux divisions, il existe une espèce intermé- 
diaire qui n’est pas décrite par M. Pick, et qui paraît être 
un huitième. Notre exemplaire pèse 0 gr. 70 [Fig. 6). 




Le poids de cette petite monnaie d’argent se confond 
presque avec celui de l’obole attiqtie normale ; mais ce n’est 
peut-être là qu’une ressemblance fortuite. 

Parmi les bronzes autonomes d’Istrus, on en rencontre 
dont les poids se rapprochent beaucoup de ceux des mon- 
naies de Tomis. Une pièce (Fig. 7), qui n’est pas décrite 
par M. Pick, pèse 0 gr. 30 comme les demi-chalques de 
Tomis; elle nous offre au droit la tête de Dionysos, et au 
revers l’aigle sur un dauphin, type ordinaire des monnaies 
d’Istrus, avec la légende IITPIH, et un nom de magistrat 
HPOAO. 




Les petites monnaies (Fig. 8 et 9) qui pèsent 2 gr. 70 
et 2 gr. 45, semblent être des quarts de chalque un peu 
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légers; elles portent au droit la tête cornue de l'Ister, et 
offrent deux types différents. M. Pick en a reproduit un 
exemplaire d’assez mauvaise conservation (PI. XI, 2(5). 



Monnaies de bronze divisionnaires . 

Nous avons essayé de classer ici par espèces les diverses 
monnaies divisionnaires de Tomis de la première époque, qui 
forment le premier groupe. Elles paraissent être de trois 
sortes : les demi-clialques, les tiers de clialque et les quarts 
de clialque, dont les poids normaux respectifs étaient 6 gr. 
39, 4 gr. 26 et 3 gr. 19. Les poids effectifs de ces monnaies 
restent en général très au-dessous des poids normaux. Notre 
classification est loin du reste d’être définitive, et nous ne la 
donnons qu’à titre d’essai, car nous connaissons les poids 
d’un nombre trop restreint de pièces de ce genre, pour pou- 
voir en déterminer le caractère avec certitude. 

Demi-clialques. — On doit, il nous semble, considérer 
comme demi-clialques les monnaies du module 4 environ, 
qui portent au droit la tête barbue de Zeus, et au revers les 
protomes de chevaux avec la légende TO et un nom de 
magistrat [PL IV, 5) 1 . Notre exemplaire pèse 4 gr. 10. 

Lorsque les pièces que nous avons décrites [Pl. IV, /) et 
qui portent au droit la tête d’Apollon et au revers les protomes 
sont du modifie 5, elles représentent toujours des demis. 
Nos exemplaires pèsent 7 gr. Go — 6 gr. 33, — 6 gr. 28 et 
6 gr. 

Mais il en est d’un module sensiblement plus petit, qui 
sont beaucoup plus légères, et qui représentent peut-être une 
fraction inférieure à la moitié. Nous possédons cinq mon- 
naies de ce genre ; elles pèsent 4 gr. 68 — 4 gr. 23 — 4 gr. 
— 3 gr. 73 — 3 gr. 23. 

1. M. H. Pick l a reproduit. 
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D’après leur dimension et leur poids, on doit aussi ranger 
parmi les demi-chalques les pièces qui offrent au droit une 
tête barbue, et au revers un bonnet des Dioscures ou un épi 
entre deux astres (7 V. /Y, 6\ 8 e l /7) 1 ; nos pièces pèsent 
4 gr. 75 et 4 gr. 35. 

Enfin les monnaies qui portent au droit la tête d’Apollon et 
au revers un trépied, sont peut-être aussi des demis, quoique 
leur place ne soit pas très sûre. M. Pick en a figuré deux 
exemplaires (n° 25 et 25 de sa pl. Y), le notre [PL 7 Y, 8) 
pèse 3 gr. 50, mais il est assez mal conservé; il porte un 
nom de magistrat, probablement KPA 2 . 

Tiers de chalque. — Les plus anciens tiers de clinique 
paraissent être les monnaies qui portent au droit une tête bar- 
bue, et au revers deux astres avec la légende TOMI ; il en existe 
de deux sortes [PL /Y, 9 et 10). Le n° 10 pèse 3 gr. 90, et 
les deux exemplaires du type n° 9, 3 gr. 85 et 3 gr. 

On doit considérer également comme tiers de chalque les 
pièces du module 2 K J ± qui offrent au droit la tête d’Hermès 
coiffe du pétase, et au revers la légende TOMI, le caducée et 
un nom de magistrat [PL /Y, 11) Une de ces monnaies 
figurée parM. Pick (Pl. VI, 18) porte le nom de HOCE que 
nous avons déjà rencontré sur une pièce d’argent, et sur un 
chalque de Tomis. 

Nous possédons cinq monnaies de ce genre, qui pèsent : 



AH 


3 gr. 30 


BEOcYl 


2 gr. 60 


An 


3 gr. 05 


— 


2 gr. 60 


— 


2 gr. 30 



J. Pick, op. laud ., Pl. V, fig. 11 et 12. 

2. Au-dessous de TO. on pourrait en effet lire KPAi que le dessinateur a laissé 
de côté. 

3. Au-dessous de TO. y a un A qui a été omis par le dessinateur. Il faut 
par conséquent lire AH- 
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Quarts de chalque . — M. Pick a figuré (PL V, n° 9) une 
petite monnaie offrant au droit la tête de Zeus, et au revers 
un épi avec la légende TO et un nom de magistrat. Nous 
n’en connaissons pas le poids; mais, d'après son module, 
elle doit représenter un cpiart de chalque. Notre figure 
[PL IV, P2) représente une pièce du même module portant 
au droit la même tête et, au revers, les protomes avec la 
légende TO, et ce nom de nOCE que nous avons aussi 
retrouvé d’abord sur Y hémidrachme d’argent [Pl. IV, 4), 
puis sur le chalque au type des têtes accolées des Dioscures 
(j Fig. 6), ensuite sur le tiers de chalque au type de la tête 
d’Hermès, figuré par M. Pick (Pl. X, 18), enfin sur noire 
quart de chalque aux protomes. Notre pièce pèse 2 gr. 05. 
Nous ne connaissons pas encore Lhémi-chalque de cetle 
série intéressante. 

III 

MONNAIES DE TOMIS 
DE LA DEUXIÈME ÉPOQUE 

Nous avons réuni dans ce second groupe toutes les 
monnaies autonomes (?) de Tomis, d’époque plus récente, 
comprenant même des pièces postérieures à la conquête 
romaine, mais antérieures cependant à l’empire L Ces mon- 
naies sont caractérisées par un flan plus large et plus plat; 
la légende TOMITHN remplace ordinairement la légende 
TOMI. Elles paraissent se rapporter à une unité monétaire 
de bronze, moitié moins pesante que l’ancien chalque de 
Tomis, comme nous l’établirons tout à l’heure. Nous les 

1. Les monnaies de Tomis qui portent au droit la tête du héros éponyme de la 
ville, ne font pas partie de ce groupe ; elles appartiennent à une époque très pos- 
térieure, et sont contemporaines des pièces marquées. Ces monnaies ne sont donc 
pas autonomes. 

M. G. Soutzo, 
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classerons dès k présent comme monnaies se rattachant à ce 
chalque unitaire, pesant 6 gr. 40. 

Doubles chalques. (Module 6; poids normal, 12 gr. 80, 
poids effectif de 9 à 10 gr.) — Le caractère commun de ces 
monnaies est de nous offrir toujours au droit la tête de 
Déméter, voilée et couronnée d’épis. Le revers est tantôt un 
épi de blé avec sa tige et les feuilles entre deux astres et la 
légende TOMI (l’exemplaire figuré, PL IV r 13, pèse 
0 gr. 10), tantôt quatre épis (séparés par la légende TOMI- 
THN) entre deux torches et en bas un nom de magistrat, 
tantôt enfin les Dioscures galopant à droite avec la légende 
TOMITHN, et un nom de magistrat dont le plus commun 
est XAIPIHNOC- La tête de Déméter sur ces dernières mon- 
naies présente sous le menton la tête dressée d’un serpent. 
On voit souvent sur ces pièces deux épis en contremarque. 
Notre exemplaire pèse 7 gr. 85 (Pl. IV, 14). 

Chalques. — Les monnaies du module 5, pesant environ 
la moitié des précédentes, doivent être considérées comme 
des chalques. Les plus intéressantes sont celles qui offrent au 
droit la tête barbue de Zeus, et au revers un aigle demi- 
éployé sur un foudre, la légende TOMITHN, et quelquefois 
un nom de magistrat. Ces pièces pèsent en général de 4 à 
5 grammes, malgré l’écart des poids et les différences d’exé- 
cution, ces monnaies doivent être rapprochées des anciens 
chalques de Tomis à la tête de Zeus et à l’aigle dans une cou- 
ronne de chêne, dont elles semblent ressusciter les types 
sur leurs deux laces. L’unité à laquelle se rapportent ces 
monnaies, est bien plus légère que l’ancienne ; mais leur 
espèce est la même, et ces pièces nous représentent des 
chalques de réduction. 

M. Pick (Pl. VI, fig. 3, 8, 10) a figuré trois de ces chalques. 
Sur l’un d’eux, l’aigle est placé entre les bonnets des Dios- 
cures, et le nom du magistral est AOAN, que nous. retrouve- 
rons tout à l’heure sur des pièces divisionnaires. 



www.dacoromanica.ro 



POIDS ET MONNAIES DE TOMIS 



19 



[131] 



Nos exemplaires [PL IV , 15) pèsent 4 gr. 20, 4 gr. 20 et 
4 gr. 10. 

Des pièces de même module, mais dont le poids nous est 
jusqu’ici inconnu, sont figurées par M. Pick (PL VI, 1 et 9). 
Ce sont probablement aussi des chalques. Les unes’ portent 
au droit, la tête tourreiée de la ville de Tomis, et au revers 
un autel entre les bonnets des Dioscures, avec la légende 
TOMITHN ; les autres le buste d’Apollon avec la lyre devant 
la poitrine, et au revers les Dioscures à cheval avec la légende 
TOMITjQN et un nom de magistrat. 

Ilémi-chalques . — Ces monnaies sont du module n° 3 
à 4 et pèsent normalement 3 gr. 20. Elles présentent géné- 
ralement au droit la tête voilée de Déméter, et portent au 
revers, les unes deux torches et un épi, la légende TOMI et 
un nom de magistrat (le plus commun est A0AN, déjà relevé 
sur les chalques). Les deux pièces de notre collection pèsent 
2 gr. 65 et 2 gr. D’autres portent au revers deux épis avec 
la légende TOMITHN [Pl. /V, 16) et un nom de magistrat 
(le plus fréquent est AnOAD, qui se retrouve sur d’autres 
espèces). Nos exemplaires, au nombre de cinq, pèsent 
2 gr. 85 — 2 gr. 75 — 2 gr. 60 — 2 gr. 10 et 2 gr. 

Sur quelques-unes de ces pièces, les deux épis sont placés 
entre les bonnets des Dioscures (Pick, pl. V, 20). Sur d’autres 
on ne voit qu’un épi entre les deux bonnets (Pick, pl. V, 
29. — Notre exemplaire pèse 2 gr. 35. PL F, /). 

Une espèce un peu différente nous ollre un épi avec ses 
feuilles entre deux astres [PL F, 2). Cette pièce pèse 2 gr. 15. 

M. Pick a figuré (Pl. V, 23 et 27) des monnaies qui 
paraissent être aussi des hémi-chalques, et qui portent au 
droit la tête d’Apollon au lieu de Déméter, ainsi qu’un hémi- 
chalque avec la tête tourelée de la ville et deux étoiles entre 
les bonnets des Dioscures au revers (PL VI, 2). 

Tiers de clinique . — La tête d’Hermès qui caractérise le 

M. C. Soi;tzo. 3 
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tiers de chalque sur une partie des pièces de ce genre du 
premier groupe, semble aussi, sur les monnaies de la 
deuxième époque, indiquer toujours cette meme fraction. La 
tête d’Hermès sur ces monnaies est tantôt nue, tantôt ailée 
ou couronnée, et le revers porte ordinairement le caducée. 
La légende est TOMI ou TOMITHN avec un nom de magistrat, 
A0AN, AnOAjQ, etc. (Pick, PL VI, 3 et 7. — PL V, S ). Notre 
exemplaire pèse 1 gr. 40. 

Il existe peut-être des fractions plus petites que le tiers 
de chalque, appartenant à cette série. 

IV 

MONNAIES ROMAINES DE TOMIS ANTÉRIEURES AUX PIÈCES 

MARQUÉES 

On ne peut distinguer les monnaies romaines de Tomis 
antérieures à l’empire, des pièces autonomes delà ville de la 
dernière époque, elles font donc partie du groupe précédent. 
Nous avons réuni dans celui-ci toutes celles qui portent des 
têtes impériales et qui sont antérieures à l’introduction du sys- 
tème des monnaies marquées sous Marc-Aurèle. Ces pièces 
sont plus épaisses que les autonomes de Tomis, leur module 
est le n° o, et leur poids varie de 4 à 5 gr. 1/2. 

L’exemplaire figuré [PL F, 4) appartient à Antonin le 
Pieux, et pèse 5 gr. 45. 

La nature de ces monnaies et leur poids normal ne sau- 
raient être déterminés à l’avance et ressortent de l’étude des 
monnaies marquées qui leur succédèrent. Nous verrons tout 
à l’heure que l’unité monétaire du système des pièces mar- 
quées n’était pas romaine, et l’on en peut conclure immédia- 
tement que l’unité du système de notre groupe ne pouvait 
l’être non plus; car on ne saurait admettre que les habitants 



www.dacoromanica.ro 



POTDS Et MONNAIES Î)E TOMIS 



21 



[133] 

de Tomis, après avoir adopté l’unité romaine, l’aient aban- 
donnée pour reprendre une unité greccjue. Il devient donc 
probable, sinon tout à fait certain, cpie lès monnaies impé- 
riales romaines de Tomis, cjui précédèrent Les pièces mar- 
quées, se rattachent à l’ancien système autonome de la 
cité, dont ils représentent la continuation. . 

Ces monnaies présentent deux espèces doubles l’une de 
l’autre (la monnaie de Britànnicus, figurée PL V , 5, 
appartient au type léger). 

V 

MONNAIES DE TOMIS APPARTENANT AU SYSTEME DES PIÈCES 

MARQUÉES 

Les monnaies d’un certain nombre de villes de la Thrace 
et de la Mésie portent souvent sur leur revers des lettres 
numérales grecques B. T, A, E et quelquefois même AC et 
AC. Ces signes sont toujours les mêmes pour un même 
module, et l’indice est d’autant plus fort que le module est 
en général plus grand, et le poids plus élevé. Ces lettres 
sont des marques de valeur, et M. Percy Gardner 1 a depuis 
longtemps établi le véritable caractère de ces marques. Les 
pièces marquées d’un même signe ont des poids souvent très 
différents, et si l’on ne possédait qu’un nombre restreint de 
ces monnaies, on aurait quelque peine à admettre l imité du 
système auquel elles appartiennent ; lorsqu’on étudie au con- 
traire l’ensemble des nombreuses monnaies marquées qui 
sont arrivées jusqu’à nous, le lien qui les unit devient mani- 
feste. On constate en effet que les différences de poids entre 
deux monnaies contemporaines, d’une même cité, sont tout 
aussi grandes que les écarts constatés entre les poids de 

1. Num. Chron., 1876, p. 307. 
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monnaies contemporaines également, mais appartenant à 
des villes différentes. Nous possédons par exemple deux 
pièces d’Istrus au type du cavalier, portant au droit les têtes 
affrontées de Gordien et de Tranqitilline, dont la marque E 
.(= S), est la même : l’une pèse plus de 20 grammes, et 
l’autre, mieux conservée cependant, H grammes seulement. 

Une monnaie contemporaine au type de l’Ister couché 
avec le nom du fleuve (Fig. 10), et portant aussi la marque 
E, ne pèse que 9 grammes. 




On pourrait multiplier les exemples, et Y on doit admettre 
que ces différences de poids tiennent au mode même de 
fabrication et de contrôle de ces monnaies. 

Ces grands écarts de pesée, pour de^ pièces marquées du 
même signe, paraissent s’atténuer beaucoup lorsque l’on a 
à sa disposition de longues séries de ces monnaies qui pré- 
sentent alors un grand nombre de poids intermédiaires. 
Nous possédons plus de deux cents monnaies marquées de 
Tomis 1 , que nous avons pesées, et, malgré les différences, 
leur étude démontre que depuis l'origine jusqu’à la fin de ce 
monnayage, l’unité est restée la même 2 . Outre celles de 
Tomis, nous possédons aussi des monnaies marquées appar- 
tenant aux villes de Callatia, Istrus, Dionysopolis, Anchialus, 
Odessus et Marcianopolis. D’autres cités, comme Nicopolis, 

1. Il s’agi t ici des monnaies de notre collection seulement. 

2. Voir le tableau général à la fin de cette étude. 
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sans marquer leurs monnaies, onl émis des pièces qui appar- 
tiennent manifestement au même système. Il est aussi inté- 
ressant de remarquer que certaines villes qui ont participé 
dès l’origine au système, comme Odessus, n’ont commencé 
à marquer leurs monnaies que fort tard, et sous l’empereur 
Gordien. Ces particularités tiennent sans doute à ce que 
V unité du système était nouvelle seulement pour les villes 
qui ont marqué ces monnaies dès l’origine, tandis que cette 
unité était antérieurement familière aux autres. Ët quant 
aux villes qui ne marquèrent que tardivement leurs pièces, 
elles le firent pour des raisons différentes, et probablement 
pour distinguer des espèces monétaires nouvelles : les quin- 
tuples . 

C’est sous l’empereur Marc-Aurèle que l’on a fabriqué 
les premières monnaies marquées, et l’on n’en connaît pas 
qui soient antérieures à ce prince. 

Les marques que l’on rencontre sur les monnaies de Tomis 
sont les suivantes : 

DA ou J = 1 y 2 (PI. V, 6 et 7). 

B = 2 (PI. V, 8) i. 

T = 3 (PI. V, 9). 

a = 4 (Pi. y, 12). 

4'/, (PL y, 13). 

La marque E ( = 5) n’existe pas dans la numismatique de 
Tomis, tandis qu’elle est fréquente ailleurs. Les marques AC 
et AC sont au contraire spéciales à Tomis. Les pièces de 
petit module né portent pas de marque de valeur, eïrepré- 
sentent en général l’unité. Mais il en est de beaucoup plus 

I. Nous avons figuré (PL V, 10) une pièce dont la face est lisse et dont le revers 
porte en contremarque TOM B. Nous en possédons deux exemplaires. Ces 
pièces contrcmarquécs sur d’anciennes monnaies usées sont peut-être les der- 
nières sorties de l’atelier de Tomis. 
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petites et moins pesantes, cjui ne peuvent être que des demi- 
unités 1 . L’unité et la fraction ne portent pas toujours à 
Tomis l’effigie impériale, et à Callatia cette effigie n’apparaît 
même que sur les pièces valant plus de trois unités. 

Essayons maintenant de retrouver le poids normal de 
l’unité des pièces marquées. La pesée des monnaies est pour 
cela d’un très précieux secours; mais elle ne peut nous 
donner qu’une indication approximative, et que l’on doit 
à priori considérer comme un minimum, car le poids effec- 
tif des pièces reste généralement très au-dessous de leur poids 
normal. 

Or, de la pesée de toutes les monnaies marquées que nous 
possédons, il résulte que la pièce marquée E ( = 5) d’Istrus, 
au type du cavalier, nous fournit pour l’unité le poids effectif 
maximum, et ce poids excède de très peu 4 grammes. 

On en peut déduire que cette unité devait peser normale- 
ment au moins 4 grammes, et probablement moins de 5. 

Ce premier résultat est très intéressant, car il nous oblige 
à exclure du champ des possibilités l’hypothèse qui se pré- 
sente la première à l’esprit, et qui consisterait à retrouver 
dans l’unité du système des pièces marquées, une monnaie 
romaine, l’as contemporain de ces premières marques. 

Nous savons en effet 2 que l’as du système monétaire de 
Néron, encore en vigueur sous Marc-Aurèle, pesait 9 scru- 
pules, c’est-à-dire plus de 10 grammes. Ainsi cet as ne 
saurait s’identifier avec notre unité dont le poids était, nous 
le savons, inférieur à 5 grammes. 

Notre inconnue doit donc être une unité monétaire 

1. Nous en avons figuré une (PL V’, 11) qui offre au droit le buste d’Hermès à 
droite avec la légende CAP An ICON MH et au revers le buste barbu d’Héraclès 
à gauche, avec la légende TOMITflN. Nous possédons deux pièces de cette 
espèce. 

2. Élude sur les monnaies impériales romaines. Rev. num., 189s, 
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grecque, et celte unité ne peut être non plus le chalque 
macédonien, dont le poids normal de 8 gr. 52 est encore 
beaucoup trop élevé. 

Nous devons remarquer ensuite que la monnaie unitaire 
des pièces marquées de la Mésie et de la Thrace ne peut être 
a priori qu’une monnaie grecque de bronze, de grande cir- 
culation, car on ne pourrait guère comprendre que des 
villes aussi importantes que Tomis (la métropole du Pont à 
cette époque) aient pu renoncer de bon gré à leur unité 
monétaire traditionnelle, pour en adopter une autre. 
D’autre part, il est certain que l’unité des pièces marquées 
était nouvelle pour Tomis, puisque, dès l’origine, cette cité 
a trouvé nécessaire de marquer ces monnaies; ce qu'elle 
n’avait pas eu besoin de faire antérieurement, parce que les 
espèces anciennes étaient les fractions usuelles des unités 
pondérales de la cité. Les nouvelles ne présentaient sans 
doute pas ce caractère; mais elles devaient cependant avoir 
avec les anciennes une relation assez simple pour en rendre 
l’emploi facile aux habitants, et cette relation, grâce aux 
marques singulières qui figurent sur les monnaies de Tomis, 
peut être aisément retrouvée. 

Il nous semble très difficile en effet de concevoiiT’existence 
d’une monnaie marquée ! y 2 , si l’on ne suppose en même 
temps que cette valeur singulière nous représente une mon- 
naie ancienne très familière, et probablement l’unité moné- 
taire antérieure elle-même. 

En d’autres termes, l’existence de la pièce marquée 1 */« 
serait une manifestation de survivance de l'ancienne unité. 
Cette hypothèse est corroborée par le fait que les pièces 
marquées AC = 4 ‘/a nous représentent en réalité un mul- 
tiple simple des monnaies marquées 1 i f< i . 

Ainsi à Tomis, à côté de la série suivante en unités nou- 
velles ; 
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Pièce non marquée = 1. 

Pièce marquée B = 2. 

— r -== 3. 

— À = 4, 

on retrouve les multiples simples de F ancienne unité 
(1 l / 2 ), sous la forme : DA = 1. 

r = 2. 

Arr — 3 , 

et peut-être même (mais cela n’est pas très sur) clans les 
monnaies de grand module de Gordien III, le quadruple 
valant six unités nouvelles. 

Les nouvelles monnaies devenaient ainsi pour les habitants 
de Tomis la continuation pour ainsi dire de leur monnayage 
autonome. Mais, d’autre part, il est tout aussi certain, que 
l’unité monétaire antérieure de la ville était une fraction 
simple de l’étalon pondéral autonome de Tomis. 

Et s’il en est ainsi, la solution du problème devient facile ; 
car il ne faut pas oublier que l’unité nouvelle et inconnue, 
ne peut peser plus de cinq grammes. Par suite, une fois et 
demie cette unité nouvelle (ou l’unité antérieure) pesait 
moins de 7 gr. ‘/a et ne saurait par suite s’identifier avec 
l’ancien chalque de la ville, qui pesait plus de 12 grammes. 
Il devient au contraire très probable que la moitié de cet 
ancien chalque (ou le centième pondéral de la mine de 
Tomis) nous représente bien (sous forme de chalque réduit) 
lTinité antérieure. Le poids normal de ce chalque réduit est 
de 6 gr. 40. 

Examinons les conséquences de cette donnée. Elle nous 
fournit tout d’abord, pour la valeur de l’unité des pièces 
marquées, un poids remarquable de 4 gr. 25. Ce poids est 
égal à la moitié exacte du chalque macédonien normal 
de 7 y 2 scrupules, ce qui rattache immédiatement les 
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monnaies marquées de Tomis à la numismatique macédo- 
nienne d’une part, et de l'autre aux systèmes monétaires 
romains de toutes les époques, comme nous l’établirons tout 
à l’heure. Enfin, et c’est là son caractère essentiel, la pièce 
de bronze de 4 gr. 2o est une drachme al tique de bronze. 
Elle était par suite l’une des monnaies les plus célèbres de 
l’antiquité, puisque cette drachme se confondait avec la 
pièce unitaire du système monétaire des Ptolémées. Ainsi 
l’unité du système des pièces marquées de la Mésie et de la 
Thrace serait la drachme égyptienne de poids atlique. Nous 
avons eu l’occasion d’exposer plusieurs fois 1 la nature des 
liens qui rattachent aux systèmes monétaires romains les 
monnaies régionales ou provinciales de l’empire ; mais ce 
n’est pas sortir de notre sujet, que de la rappeler ici. Pour 
comprendre les principes de cette organisation, il faut 
remonter aux origines, et se bien pénétrer des lois qui 
régissent cette organisation ; ces lois s’appliquent à tous les 
temps. Ainsi, à l’époque républicaine, avant même les pre- 
mières émissions de monnaies d’argent dans l’atelier de 
Rome, nous voyons les Romains frapper dans leurs camps 
des pièces d’argent qui sont, quoique romaines, de véritables 
drachmes grecques. 

Plus tard, l’atelier urbain lui-même émet, à côté des pre- 
miers deniers d’argent, des pièces spéciales, les Victoria/, s , 
qui présentent un double caractère, et sont de véritables 
monnaies d’accommodation. Ainsi, loin d’imposer leur 
numéraire aux pays conquis, comme on le croit très à tort, 
les Romains s’occupent sans cesse de créer des liens entre 
les monnaies romaines elles espèces étrangères, et respectent 
partout l’ordre de choses existant. 

1. Introduction à l’étude de . s monnaies de V Italie antique , 2° partie, et Étude sur 
les monnaies impériales romaines , 
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Sous l’empire, ils procèdent de même el inaugurent la 
circulation des sesterces de bronze à valeur mixte dont les 
premiers exemplaires portaient la double marque, romaine 
211 et grecque A, dont la signification n’est pas douteuse. Ces 
monnaies valaient à la fois deux as et demi et quatre 
chalques grecs. 

Or, à cette époque, Vas romain était encore semi-oncial \ 
et le sesterce pesait 34 gr. environ, et valait par suite 
quatre chalques de Bgr. 52. L’identification de cette unité de 
bronze avec le chalque macédonien doit être considérée comme 
certaine, et le sesterce de bronze romain de cette période 
était un tétrachalque Macédonien. La numismatique de Tomis 
après la conquête romaine et antérieurement à Néron se rat- 
tache donc à la monnaie romaine, de la même manière que 
celle des autres provinces de l’empire,* par l’intermédiaire 
du sesterce romain et du chalque macédonien. Le chalque 
unitaire de Tomis pesait normalement à cette époque exac- 
tement 6 gr. 39 et valait par suite les 3/4 du chalque macé- 
donien. Le sesterce de bronze romain de quatre chalques 
macédoniens valait ainsi 5 l / 3 chalques de Tomis. Cette 
relation permettait de faciles échanges grâce aux tiers de 
chalque de Tomis dont nous avons reconnu l’existence à 
cette époque. 

Sous Néron 1 la situation changea en s’améliorant : l’as 
néronien fut réduit alors à 9 scrupules et le sesterce cor- 
respondant pesa 22 ! / 2 scrupules, c’est-à-dire exactement 
trois chalques macédoniens ; ce fut le sesterce triclialque . 

Ce sesterce acquit alors la valeur de quatre chalques de 
Tomis, et les monnaies impériales de Tomis, postérieures à 
Néron et antérieures au système des pièces marquées, doivent 

1. Voir Notre Étude sur Les monnaies impériales romaines , dans la liev. nam., 
1898. 
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être considérées comme des quarts de sesterce, valeur simple 
cpii fait de ces monnaies des véritables pièces divisionnaires 
romaines. Ce n’est donc pas le besoin de créer un lien plus 
étroit entre la monnaie d’empire et le numéraire de Tomis, 
qui a pu déterminer le changement de système* puisqu’en 
fait l’unification existait déjà. Le rapport de l’unité nouvelle 
des pièces marquées avec le sesterce n’est pas en effet beau- 
coup plus simple que celui de l’ancienne. Avant la réforme 
de Marc-Aurèle, le sesterce valait quatre chalques de Tomis ; 
après la réforme, ce même sesterce valait six unités nouvelles. 

Les pièces marquées B étaient donc des tiers de sesterce ; 
celles marquées T des c/emz-sesterces ; 
celles marquées A des 2 / 3 de sesterce ; 

les pièces marquées DA (= 1 { j étaient des quarts de 

sesterce ; 

celles marquées A^ (= 4 1 / 2 ) des trois quarts de sesterce. 

La valeur de toutes ces monnaies en fonction du sesterce 
est, on le voit, des plus simples. 

Cette situation changea lorsque Caracalla eut abandonné 
le système monétaire de Néron. Nous démontrerons bientôt 
que Vas correspondant au système monétaire de Caracalla 
pesait six scrupules . 

Cet as de six scrupules est mentionné dans plusieurs 
textes antiques. M. Hultsch 1 cite les suivants : 



(278-16) ’A aaàptov F T 
(235-8) ’Aaaàpiov îyn < (3 
(237-18) idem . 

(255-20) idem. 

(304-8) f 'Ev àaa-àptov cr:a0 p.6ç ypàfxjjiaTcov etc. 



Le sesterce de bronze de cette époque (de deux as et demi) 



1, Iiultsch, Melrolocj. Script, lleliqu., I, 
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pesait ainsi 15 scrupules, c’est-à-dire deux chalques macé- 
doniens; ce sesterce valait ainsi quatre unités des pièces 
marquées de Tomis. L "unité était par suite un quart de ses- 
terce ; la pièce marquée B représente un demi- sesterce ; celle 
marquée P un 3 / 4 de sesterce ; celle marquée A un sesterce 
entier. L’abondance des pièces marquées A datant de cette 
époque s’explique ainsi par le fait que ces monnaies équiva- 
laient au sesterce impérial romain contemporain. 

Les pièces marquées 1 1 / 2 et 4 4 / 2 ont par contre des 
valeurs moins simples que précédemment : 3 / 8 et 9 /s de ses- 
terce, et leur circulation ne pouvait guère être que locale. 

En résumé, l’étalon pondéral de Tomis pesait normalement 
639 grammes, et les premières monnaies de cette ville 
étaient : 

Des chalques de bronze unitaires (50 e de cette unité 
pondérale) pesant normalement 12 gr. 78; 
des demi-chalques, 6 gr. 39 ; 

des tiers de chalque, 4 gr. 26 ; 

des quarts de chalque, 3 gr. 19. 

A côté de ces pièces de bronze circulaient des pièces 
d’argent dont nous ne connaissons qu’un exemplaire, l’hémi- 
drachme pesant normalement un demi-centième de la mine 
de Tomis, soit 3 gr. 19. Cette monnaie valait 30 chalques 
de Tomis. 

A l’époque suivante, le système monétaire de Tomis est 
établi sur le pied d’un chalque unitaire réduit, moitié du pré- 
cédent. Les monnaies qui en font partie et dont quelques- 
unes sont probablement déjà romaines, sont les suivantes : 

Le double chalque pesant normalement 12 gr. 78; 
le chalque — 6 gr. 39 ; 

le demi-ehalque — 3 gr. 19 ; 

le tiers de chalque — 2 gr. 13; 
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Les sesterces romains valaient à celte époque 5 ‘/ 3 chalques 
de Tomis. 

Les monnaies impériales de Tomis antérieures au sys- 
tème des pièces marquées sont des chalques de même espèce 
que les précédents, dont la valeur romaine à dater de Néron 
devient tout à fait simple, puisqu’ils nous représentent alors 
des quarts de sesterce. 

Enfin les monnaies de Tomis appartenant au système des 
pièces marquées sont des multiples de la drachme égyp- 
tienne de bronze de poids attique, dont la valeur était de 
4 gr. 26 1 . 

Les pièces dé petit module non marquées pèsent donc 
normalement 4 gr. 26. 

La pièce marquée DA devait peser normalement 6 gr. 39 ; 



' celle marquée B — 8 gr. 52 ; 

— T — 12 gr. 78; 

— A — 17 gr. 04; 

— A t — 19 gr. 17 ; 



Le sesterce romain antérieur à Caracalla valait six 
drachmes de bronze ou unités de Tomis, et le sesterce 
postérieur à Caracalla quatre drachmes de Tomis. 

Il nous reste, pour terminer, à dire un mot des monnaies 
marquées E, qui ne se rencontrent pas à Tomis, mais sont 
nombreuses ailleurs. Elles sont beaucoup moins faciles à 
expliquer que lés autres, car leur valeur romaine ne se pré- 
sente à aucune époque sous une forme simple. 

Les premières monnaies ainsi marquées que nous connais- 
sions datent du règne de Septime Sévère et sont encore 
contemporaines du sesterce romain néronien qui valait six 
drachmes de Tomis (égyplo-pontiques). La valeur des pièces 
marquées E (= 5) était donc de 5 / ti du sesterce. 

1. I y a valeur, romaine normale de la drachme de bronze de Tomis était dû 
3 3 /« scrupules. 
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Celles de ces monnaies postérieures à la réforme moné- 
taire de Caracalla valaient 1 */ 4 sesterce. 

Ces monnaies étaient des penlédrachmes égyptiennes 
pesant le 20 e de la mine attique. Nous connaissons trop mal 
aujourd’hui la numismatique provinciale romaine des autres 
parties de l’empire, pour pouvoir nous rendre compte de la 
raison d’être de ces monnaies, dont la création est liée sans 
doute à des convenances de circulation générale qui nous 
échappent aujourd’hui. 

TABLEAU GÉNÉRAL DES VALEURS DES MONNAIES DE TOMIS, EN UNITÉS 
MACÉDONIENNES ET ROMAINES, AUX DIVERSES ÉPOQUES 

I 

La drachme d’argent de Tomis pèse 6 gr. 39 = 1 y 2 drachme 
macéd. = 60 chalq. de Tomis = 90 chalq. macéd. 

La drachme macédonienne d’Alexandre, 4 gr. 26 = 2 / 3 
drachme de Tomis = 40 chalq. Tomis == 60 chalq. macéd. 

Le chalque lourd de Tomis, 12 gr. 78 = 1 l / 2 chalq. 
macéd. 

Le chalque macédonien, 8 gr. 52 = 2 / 3 chalq. de Tomis. 

II 

l re partie; antérieure à la conquête romaine. 

Chalque léger de Tomis, 6 gr. 39 = 3 / 4 chalq. macé- 
donien . 

Chalque macédonien, 8 gr. 52 = 1 ] / 3 chalq. de Tomis. 

2 e partie; époque romaine antérieure à l’empire. — Le 
chalque de Tomis est le même que précédemment. 

Vas romain de cette époque pesait une demi- once ou 
12 scrupules, et le chalque macédonien 7 l / 2 scrupules. 
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Le sesterce de bronze romain valait quatre cliniques 
macédoniens et 5 l / 3 cliniques de Tomis. 



III 

Monnaies impériales romaines de Tomis antérieures 
à Marc-Aurèle. 

Le chalque de Tomis pèse 6 gr. 39. 

l re partie ; de César à Néron = as semi-oncial = 12 scru- 
pules. 

Le sesterce de bronze romain pèse 30 scrupules = 4 
chalques macédoniens. 

Le sesterce de bronze = 5 l / z chalques de Tomis. 

2 e partie ; de Néron à Marc-Aurèle. — As de neuf scru- 
pules. — Sesterce de 22 L / 2 scrupules, valant trois chalques 
macédoniens. 

Le sesterce de bronze romain valait quatre cliniques de 
Tomis . 

IV 

La drachme de bronze de Tomis pèse 4 gr. 26 = 3 3 /. v 
scrupules. 

l re partie; de Marc-Aurèle à Caracalla. — As = 9 scru- 
pules. Sesterce —3 chalques macédoniens = six drachmes 
de Tomis . 

2 e partie ; de Caracalla à Philippe. — As =six scrupules. 
Sesterce = 15 v scrupules = deux chalques macédoniens. 

Sesterce de bronze romain = quatre drachmes de bronze 
de Tomis. 

M. C. Soutzo. 
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TABLEAU DES POIDS DES MONNAIES DE TOMIS DE NOTIIE COLLECTION 
APPARTENANT AU SYSTÈME DES PIÈCES MARQUÉES 



1 p. 

- P- 



3 p. 

1 p. 
1 p. 



2 p. 



1 p. 



1 p. 

5 p. 

1 p. 



2 p. 

3 p. 



4 p. 
19 p. 



I p. 

4 p. 



Marc-Aurèle. 

Sans indice 9,60. 

B 7 — 6,55. 

Lucille. 

Sans indice 4,90 — 4,45. 

Commode. 

B 5,60 — 5 — 4,80 — 4,60. 

P 7,30. 

A 10,70. 

Crispine. 

Sans indice 7,25 — 5,10. 

Pertinax. 

A 9,50. 

Septime-Sévère. 

B 5,65. 

A IV- 1 1,80 — 11,20 — 9,65 — 9,60. 
^ 1 1 >20. 

Julia Domna. 

Sans indice 4,15 — 3,45. 

T 8,40 — 8,05 — 6,60. 

Caracalla . 

B 6,20 — 4,80 — 4,50 — 4,30. 

A 15,80— 13,40— 12,80 — 12,20— 11 — 

10,60 — 10,60 — 10,58 — 10,40 — 
10,30 — 10,25 — 10,25 — 10 — 10 — 
9,80 — 9,80 — 9,70 — 9,50 — 9,40. 

Plautille. 

Sans indice 3,15. 

A 10,80 — 10,40— 10,20— 10,10. 
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9 p. 

<> p. 
•20 p. 



1 p. 
I p. 
3 p. 

18 p. 



1 p. 
1 p. 

•y n 



Gela. 

Sans indice 3,55 — 3,40 — 3,25 — 3,35 — 3 — 2,95 

2,75 — 2,50 — 2,25. 

B 5,55 — 5,45 — 5,45. — 5,35 — 5,10 — 
4,65. 

A 1 2,90 — 12,60 — 1 2,20 — 1 1 ,40 — 11,1 5 

— 11,30 — 10,80 — 10,55 — 10,35 

— 10,30 — 10,20— 10,20 — 10,15 — 
10 9,80 — 9,80 — 9,70 — 9,50 — 9 

— 8,60. 

Elagabale. 

Sans indice 3,05. 

B 5,30. 

r 9,20 — 7 — 6,25. 

A 12,75 — 12,40 — 12 — 11 ,70 — 1 1,20 — 
1 1 ,20 — 10,60 — 10,40 — 10,40 — 
10,55 — 10,20 — 9,90 — 9,80 — 9,70 
9,60 — 10 — 8,70 — 8,60. 

J u lia Cornelia Paula. 

Sans indice 4,25. 

T 8,15. 

A 10,70 — 9,55. 



I p. 
3 p. 

28 p. 



Sans indice 
Sans indice 



\quil. Severa el Élagabale. 
2,70. 



I p. 



Alexandre Sévère. 

2,35. 

B 6,15 — 6 — 5,50. 

A 14,30 — 1 3,25 — 13, 10 — 13, 10 — 1 1 ,90 
11,75 — 11,50 — 11,40 — 11,20 — 
11,10 — 11,10— 11,10— 11 — 10,80 
10,50 — 10,70 — 10,50 — 10,30 — 
10,20 — 10,20 — 10,10 — 10,10 — 
9,40 — 9,20 — 9,60 — 8,75 — 8,60 
— 8 , 10 . 

Julia Mammée. 
r 8,50. 



www.dacoromanica.ro 



M. C. SOUTZO 



im 



1 P . 

2 p- 
5 p- 



i P . 
i p. 

3 P- 



Maximin. 

B 5. 

r 8,80 7,65. 

A 13,75 — 13,20— 12,90 — 12,60 — 12,20 
— 12,20 — 12,20— 11,80— 11,60 — 
11,49 — 11,20 — 11,10 — 10,90 — 
10,40 — 9,90 — 9,60 — 9,60 — 9,50 

9.30 — 9,20 — 9,20 — 9,10 — 9 — 
8,80 — 8,20. 

Gordien. 

B 5,80. 
r 9,35. 

A 14,70 — 13,95 — 13,65 — 13,25 — 1 2,90 
— 12,70 — 12,55 — 12,40 — 12,35 — 

12.30 — 11,90 — 11,80 — 1 1 ,80 — 

1 1 ,70 — 11,60 — 11,60 — 11,30 — 

11,20 — 11,10 — 11,10 — 11 — 11 

_ 10,90 — 10,50 — 10,50 — 10,20 — 
10 — 9,90 — 9,80 — 9,80 — 9,40 — 
8,90. 



2 médaillons 


25 — 20. 




Gordien III et Tranquilline. 


3 p. 


A 13,50 — 12,55 — 12,40. 




Tranquilline. 


3 p- 


T 9,60 — 8,70 — 8,60. 




Philippe père. 


3 p. 


A 11,20— 10,25 — 9,35. 




Philippe jeune. 


1 p. 


A 3,90. 

D 


I p. 


DA 4,35. 


I p. 


1 5,50. 


1 p. 


A 9,60. 



MACON, l'ItOTAT FRERES, IMPRIMEURS 
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